
 

L’Évangile selon Matthieu 

LE SAVIEZ-VOUS ? 

 

1. Jésus est issu d’une lignée royale et est appelé « Fils de David », pas du côté de sa mère biologique, 

en l’occurrence Marie, dont la lignée n’est pas détaillée, mais du côté de Joseph, son père adoptif. 

(Mt. 1 :1 – 16) 

 

2. La tradition juive au temps de Joseph et Marie reconnaissait une pratique appelée « fiançailles » 

qui est très différente de celle connue dans nos sociétés modernes. Cet engagement était plus 

contraignant que les fiançailles de notre temps. Il ne pouvait être rompu que par un divorce. Et si 

une femme fiancée devenait enceinte, elle était considérée comme adultère. 

 

3. Des quatre Évangiles, seul Matthieu rapporte la visite des mages, ou sages. Cet épisode montre que 

les peuples des autres parties du monde, pas seulement Israël, attendaient impatiemment le Messie. 

La visite des mages est une preuve que Jésus est venu pour tous, et pas exclusivement pour les 

Juifs. Les derniers mots de cet Évangile définissent clairement cette mission. (Mt. 28 :19-20) 

 

4. Matthieu a écrit tout d’abord pour des lecteurs juifs. Dès le premier chapitre, il déclare que Jésus 

est le Messie, soutenant cette affirmation par une référence constante à l’Ancien Testament. Il 

n’explique pas souvent les expressions et coutumes juives, présumant que les lecteurs les 

connaissent. Et là où les autres auteurs des Évangiles utilisent « Royaume de Dieu », il emploie 

« Royaume des cieux », par respect pour les Juifs qui n’osaient jamais écrire le mot Dieu. 

 

5. Matthieu recueille les paroles de Jésus en cinq grandes occasions. Tout d’abord, il y a le Sermon 

sur la montagne des chapitres 5 à 7. Ensuite, le chapitre 10 qui rapporte les instructions de Jésus à 

ses disciples au sujet de leur mission ; puis le chapitre 13, une série de paraboles sur le Royaume ; 

le chapitre 18, les paroles du Christ concernant l’Église en tant que communauté ; et enfin, les 

chapitres 23 à 25 qui révèlent les enseignements de Jésus sur l’hypocrisie religieuse et ses 

prophéties sur l’avenir. 

 

6. Les chapitres 5 à 7 sont parmi les plus commentés de la Bible. Ils comportent le discours le plus 

long de Jésus et donnent une nouvelle vision du monde. On reconnaît probablement de nombreuses 

parties bien connues, y compris le Notre Père (Mt. 6 :9 – 13) et la Règle d’or. (Mt. 7 :12) 

 

7. L’un des disciples de Jésus, en l’occurrence Matthieu, auteur de l’Évangile selon Matthieu, était un 

publicain, un Juif percepteur d’impôts –– une classe de gens méprisée par les Israélites patriotes 

(Mt. 9 :9 ; 10 :3). De nombreux Juifs considéraient les percepteurs d’impôts comme des traîtres au 

service de l’Empire romain qu’ils détestaient.  

 

8. Généralement, Jésus parlait aux foules qui le suivaient en paraboles parce qu’il ne leur était pas 

donné de connaître les mystères du royaume des cieux. (Mt. 13 : 10 – 11) 



 

9. Quelques-uns des disciples de Jésus portent le même nom :  

a. Simon appelé Pierre et Simon le Cananite ou le Zélote. (Mt. 10 : 2 – 4) 

b. Jacques, fils de Zébédée et Jacques fils d’Alphée. (Mt. 10 : 2 – 4) 

 

10. Quelques-uns des disciples de Jésus étaient des frères :   

a. Simon, appelé Pierre, et André, son frère. (Mt. 10: 2)  

b. Jacques, fils de Zébédée, et Jean, son frère. (Mt. 10: 2) 

 

11. Aucun des quatre frères de Jésus n’était son disciple. Il s’agit de Jacques, Joseph, Simon et Jude. 

(Mt. 12: 46 – 50; Mt. 13 :55) 

 

12. Jésus avait des frères et des sœurs. (Mt. 13 :55 – 56) 

 

13. Jésus a débuté son ministère dans une synagogue de sa ville natale. L’événement a failli provoquer 

un soulèvement. Les habitants de sa patrie ne pouvaient pas concevoir qu’une personne ayant été 

élevée au milieu d’eux par un charpentier puisse enseigner comme un rabbin et accomplir des 

miracles. C’est pourquoi Jésus n’avait pas fait beaucoup de miracles à Nazareth, à cause du mépris 

et de l’incrédulité des gens par rapport à son ministère et son message. (Mt. 13 : 53 – 58) 

 

14. Seulement deux des quatre auteurs des évangiles étaient des disciples de Jésus. Il s’agit de Matthieu 

et de Jean. (Mt. 10 : 2 - 3) 

 

15. Quatre des disciples de Jésus portent les mêmes noms que deux de ses frères. Il s’agit des deux 

Simon, et des deux Jacques. (Mt. 10 : 2 – 4 ; 13 :55) 

 

16. Cinq personnages au moins portent le nom de « Simon » dans le livre de Matthieu :  

a. Simon, appelé Pierre, disciple de Jésus (Mt. 10 :2),  

b. Simon, le Cananite, disciple de Jésus (Mt. 10 :4),  

c. Simon, l’un des frères de Jésus (Mt. 13 : 55), 

d. Simon, le lépreux (Mt. 8: 1 – 4; 26: 6), 

e. Simon de Cyrène qui a porté sa croix (Mt. 27 :32) 

 

17. Deux des frères de Jésus qui étaient devenus ses disciples après sa résurrection ont écrit dans la 

Bible. Il s’agit de Jacques et de Jude. (réf. Livre de Jacques et Livre de Jude ; Mt. 13 :55) 

 

18. Tout comme Luc le médecin s’intéresse aux cas de guérison, Mathieu, un ancien collecteur 

d’impôts met l’accent sur les histoires d’argent. L’histoire se trouvant dans le chapitre 18, ainsi que 

celles des chapitres 20 et 25, ne figurent que dans l’Évangile de Matthieu. 

 

19. Le miracle de la multiplication des pains et des poissons a été opéré par Jésus deux fois de suite : 

a. La première fois, il donna à manger à environ cinq mille hommes, sans les femmes et les 

enfants, en utilisant cinq pains et deux poissons. (Mt. 14 : 17 – 21) 

b. La deuxième fois, il donna à manger à quatre mille hommes, sans les femmes et les enfants, 

en utilisant sept pains et quelques petits poissons. (Mt. 15 : 32 – 38) 

 

20. Aux jours de Jésus, les activités dans le temple, le soi-disant centre du culte de Dieu avaient pris 

une tournure mercantile. Des marchands y vendaient aux pèlerins et aux étrangers des animaux 



pour le sacrifice à des prix très élevés. Ce système était conçu pour le profit et non pour un culte 

véritable. C’est pourquoi Jésus a chassé les vendeurs de manière agressive. (Mt. 21 :12) 

 

21. Matthieu 24 rapporte l’une des déclarations les plus longues de Jésus concernant l’avenir. Jésus 

décrit les signes clairs qui précéderont son retour. Mais, près de la moitié de ce chapitre nous 

prévient que personne ne peut prédire avec exactitude l’heure de sa venue. 

 

22. À la mort de Jésus, le voile du temple de Jérusalem s’est déchiré en deux. Ce voile recouvrait le 

lieu très saint, où seul le souverain sacrificateur était autorisé à pénétrer une fois par an, un jour 

particulier, pour se tenir dans la présence de Dieu. L’auteur de l’épître aux Hébreux considère le 

déchirement miraculeux du voile comme un symbole traduisant l’accès libre et direct à Dieu rendu 

possible par la mort de Jésus.  (Hé. 10 :19 – 20) 

 

23. Jésus fut enlevé au ciel depuis la Galilée où il grandissait et exerçait une bonne partie de son 

ministère terrestre. (Mt. 3 : 13 ; 4 : 12, 23 ; 28 : 16 – 20) 

 


